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RESUME 

La mission de Jean-Pierre Chevrier (projet SI/MOR/94/801) consistait a 
executer les travaux preliminaires necessaires au demarrage du L.P.I.P. Elle 
s'est deroulee en deux phases. Durant la lere il a ete etabli des listes de 
besoins dont une grande partie a ete pourvue en 6 mois. Ceci a permis la 2eme 
phase de la mission du consultant qui a pu effectuer les taches qui lui etaient 
confiees: 

Lancement du laboratoire, tout en emettant une liste des besoins 
subsistants; 
Audit du LAIP; 
Definition du fonctionnement du LAIP; 
Presenter le LAIP aux industriels; 
Entamer, pour le LAIP, une campagne demise sous HACCP des industries de la 
peche. 

Parallelement un autre consultant, Mme Doris Herbin, entamait une mission 
plus longue qui doit lui permettre principalement: 

de lancer le Service de Microbiologie du LAIP; 
d'entamer le lancement du Service de Biochimie-Physique du LAIP; 
poursuivre la campagne demise sous HACCP, entamee avec J.P. Chevrier. 

Un autre consultant rejoindra Agadir, Mme Michele Roche, plus tard pour: 

terminer la mise en oeuvre du Service de Biochimie-Physique du LAIP; 
poursui vre la campagne de mise sous HACCP, entamee par les consul tan ts 
precedents. 
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INTRODUCTION 

Cette mission a ete entreprise dans le cadre du projet SI/MOR/94/801 relatif 
au demarrage du laboratoire des peches a Agadir etabli grace a l'assistance de 
l'ONUDI (projet XA/MOR/90/630). 

1 - Rappel des missions precedentes 

Il s'agit de la creation du Laboratoire d'Assistance aux Industries de la 
Peche (LAIP), installe a l'ITPM d'Agadir (Institut de Technologie de la Peche 
Maritime). 

2 - Mission actuelle 

La mission a ete executee en deux phases, par suite d'un probleme de sante 
du consultant, qui a du interrompre son sejour. En realite ce court passage du 
22 au 31 janvier 1995 a permis de se rendre compte des insuffisances d'equipement 
du LAIP et de fournir une liste supplementaire des besoins imperatifs, ce qui a 
permis de completer les equipements necessaires au demarrage du projet. 

3 - Demarrage du L.A.I.P. 

Une reunion a ete tenue le 23 janvier au MPMMM, avec M. Tazi, Directeur de 
la DIP et Mme Driouich, Chef de la Division de la Qualite et de la Promotion 
Commerciale. Les points suivants ont ete discutes: 

Koyens: 

M. Vanmeenen, JPO, a remis une liste de petits materiels et reactifs devant 
rapidement etre livres au LAIP. Il a ete demande a l'expert de verifier quelles 
etaient les insuffisances qui subsistaient. 

Infrastructure: 

Verification de la fonctionnalite du local et ses installations. 

Analyses: 

A mettre en oeuvre rapidement. 

Personnel: 

Mettre les techniciens au travail. Le consultant a evoque la necessi te de 
designer transitoirement un Directeur pour le LAIP, qui ait la pratique de 
l 'administration et qui soit connu et apprecie des industriels. M. Tazi a 
aussit6t designe M. El Belkacemi, delegue maritime regional adjoint a Agadir. 

Agrement CEE: 

Le LAIP doit etre un argument majeur en ce sens. Enfin le consultant a insiste 
sur l'importance pour l'industrie de la peche du Maroc de se mettre a l'HACCP 
(direction 93/43 de la CEE) concernant les denrees alimentaires destinees a la 
consommation humaine. 

Le debut de la 2eme phase de cette mission a permis a la DIP de completer 
ces directives par : 
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le lancement de l'HACCP aupres des industriels, 
la presentation du laboratoire aux industriels (journee du 13 juillet 1995). 

La derniere livraison du materiel a ete faite le 7 juillet 1995. Cela a 
permis de: 

mettre en place l'instrumentation; 
prevoir le lancement des analyses, des le 17 juillet pour la microbiologie 
grace a Mme Doris Herbin, Consultant biologiste ONUDI, un peu plus 
tardivement pour la biochimie-physique (installation technique des 
appareillages par le fournisseur et mission de Mme Michele Roche, Consultant 
chimiste ONUDI). 

I - AUDIT DU L.A.I.P. 

A Infrastructures et materiels. concerna.nt la contrepartie marocaine 

1 - Etat des lieux 

- En janvier: 

La salle de microbiologie est occupee par le laboratoire de biologie marine de 
l'ITPM. Lasalle de sterilisation est entierement occupee par les emballages des 
appareils livres, ainsi que d'autres pieces, partiellement embarrassees par des 
cartons contenant des produits et des petits materiels de laboratoire. 

- Kn juillet: 

La situation est identique, hormis la salle de microbiologie qui a ete rendue au 
LA.IP. Du fait du demarrage du laboratoire et de la presentation du 13 juillet, 
il a ete necessaire de sortir les emballages vides et de loger l 'exces de 
produits et petits materiels dans une salle de cours de l'ITPM, mais ceci n'est 
que provisoire. 

2 - Travaux d'installation 

Concernant les travaux et installations prevus par le rapport de janvier 
1993, ont ete effectues: 

- avant janvier 1995: 

l' installation des bouteilles de gaz compr1mes a l 'exterieur du laboratoire; 
la verification des circuits electriques. 

- avant juillet 1995: 

la douche de securite a l'entree du laboratoire; 
les extincteurs; 
la plomberie du gaz (sans raccordement sur les paillasses, sans distribution 
en biochimie-physique); 

- pendant la presente mission: 
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le raccordement des tuyaux de gaz sur les paillasses de microbiologie. 

- restent a faire: 

des placards derangement (verrerie, reactifs, en biochimie-physique); 
des bouteilles de gaz butane (actuellement une bouteille de gaz est en 
pret); 
des robinets d'eau adaptes a !'installation de trompes a vide. 

Un nouveau laboratoire etant en preparation, il n'est peut-etre pas rentable 
de mettre en place: 

une hotte d'extraction des fumees et vapeurs; 
des climatiseurs en biochimie-physique et en Sterilisation. 

3 - Materiels non scientifiques 

Ont ete mis en place avant juillet 1995, deux refrigerateurs, et un 
congelateur. Il manque encore: 

1 rechaud a 2 bruleurs-butane pour la preparation des milieux avec 
casseroles necessaires (2 x 2 1, 1 1, 500 ml); 
Des camping-gaz portables pour les prelevements sur site; 
4 poubelles en plastique avec commande a pedale, ainsi que des sacs
poubelles etanches; 
6 tabourets (pour travail a la paillasse); 
10 blouses blanches; 
3 tablettes pour rehausser les chauffe-ballons (ABVT); 
1 transformateur 220V/9V; 
1 boite en bois pour la nebulisation par la ninhydrine pour la CCM des 
amines biogenes; 
1 traitement de texte; 
1 fax et un telephone decouples de l'ITPM; 
1 photocopieuse. 

4 - Autres besoins 

Certains besoins se revelent au moment du lancement du laboratoire, (Cf. 
liste en annexe 2). D'autres se feront jour au fur et a mesure de la mise en 
oeuvre. Il faudrait que le LAIP dispose d'un budget de fonctionnement restreint 
pour y faire face. 

B Equipements co111111andes par l'ONUDI 

1 - Equipements 

Les materiels fournis par l'ONUDI suite aux premieres commandes lancees en 
1991 etaient en place en janvier 1995. Cependant, compte tenu de la limitation 
du budget du projet les equipements fournis etaient incomplets. En particulier: 

elimination du spectrophotometre d'absorption atomique pour le dosage des 
metaux lourds dans les produits de la mer; pourtant ces taux, en particulier 
celui du mercure, sont reglementes internationalement. Cet appareil aurait 
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pu aussi permettre le dosage d'autres cations, comme le sodium (saumures, 
salinite de l'eau, ... ), le calcium, magnesium (eaux potables, ... ), etc. 

elimination du spectrophotometre U.V. - visible qui obere les possibilites 
de developpement de l'eventail analytique du LAIP; 

elimination de la centrifugeuse; 

elimination d'une etuve de 400 a 500 1 pour le contr6le de stabilite des 
conserves (incubation a 55°C). 

En revanche, on a maintenu la CPG pour l'analyse des polluants organiques 
de l'eau de mer et 4 balances de precision. 

Le fournisseur des equipements en l 'occurrence de la societe BOYER de 
Casablanca, a procede les 30 et 31 janvier 1995 a une verification des 
appareillages qui etaient taus en etat de fonctionner. 

Le consultant, apres avoir verifie le materiel existant avec les techniciens 
du laboratoire, a sorti une liste de besoins urgents (Cf. annexe 1) dont une 
partie importante (y compris les reactifs et petit materiel) a pu etre fournie 
dans le cadre du projet. La livraison de ce materiel a ete faite le 7 juillet 
1995. 

C Analyses 

Des le debut de la mission (26 janvier), le consultant ONUDI a du signaler 
a la DIP que le LAIP ne pouvait effectuer aucune analyse dans l'etat actuel des 
choses, seules les pesees de conserves etaient realisables. Le travail du 
consultant et des techniciens a ete de constituer les listes de besoins 
supplementaires (annexe 1) afin de pouvoir lancer un certain nombre d'analyses. 

Entre les deux phases de la mission du consultant, le Directeur du LAIP et 
les techniciens ont pu se procurer quelques petits equipements aupres 
d'industriels, ce qui a permis d'operer quelques contr6les de sertis et 
d'expedier a la DIP les deux premiers comptes-rendus mensuels d'activite. 

Apres la derniere livraison du materiel par l'ONUDI dans le cadre du projet 
le 7 juillet, les analyses suivants peuvent etre mises en oeuvre au LAIP. 
Cependant, c'est au cours du fonctionnement normal que l'on s'apercevra 
probablement d'autres insuffisances: 

1 - Microbiologie sur produits. eaux. glace 

- flare mesophile totale 
- coliformes : totaux, fecaux, Escherichia coli, colimetrie 
- staphylocoques 
- streptocoques fecaux 
- anaerobies sulfito-reducteurs 
- salmonelles 
- vibrion parahemolytique 
- listeria monocytogenes 
- recherche microscopique 

incubation de boites 
bacterioscopie). 

de parasites 
de conserves +55°c (me sure de pH et 
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2 - Biochimie-physigue 

- poids brut, poids net, poids net egoutte 
- dosage de l'histamine par fluorometrie 
- dosage de l'histamine par HPLC 
- estimation des amines biogenes par CCM 
- dosage de l'ABVT (azote basique volatile) 
- dosage de la TMA (trimethylamine) 
- indice de saponification des huiles 
- indice d'acidite des huiles 
- teneur en eau des huiles de couverture 
- analyse des polluants organiques de l'eau de mer par CPG 
- contr6le des sertissages. 

Neanmoins, afin d'atteindre le niveau d'activite necessaire en biochimie
physique, il faudrait completer avec les analyses suivantes: 

- metaux lourds (en particuliers le mercure) par spectophotometrie 
d'absorption atomique 

- dosage du sodium par photometrie de flamme 
- dosage du chlorure par electrode specifique (ionometrie) 
- titre refractometrique des concentres et jus de tomate 

(refractometrie d'Abbe) 
- indice de peroxyde des huiles 
- dosage des lipides totaux (appareils Soxhlet ou Kumagawa) 
- dosage des protides totaux par mineralisation de type Parnas et 
et Wagner, puis dosage de l'ammoniac par acidimetrie (pour cette 
derniere phase, l'appareil Buchi est en place, surtout pour les 
farines de poisson 
- analyse de l'extrait sec (etuve a 120°C sous vide, type Chopin) 
pour les farines 
- estimation des acides gras des huiles par CPG ( effectuable des 
maintenant, mais il faut imperativement une hotte). 

Il faut ajouter a cette liste des appareils necessaires: 
- une centrifugeuse 
- une etuve de 400 a 500 1 pour l'incubation des conserves a 55°C. 

Cette nouvelle etape devra etre realisee dans les nouvelles installations 
du laboratoire prevues dans les locaux de la Delegation Maritime d'Agadir. 

D Main-d'oeuvre du l.AIP 

1 - Le Directeur provisoire du I.AIP 

Le Directeur a ete designe des le 26 janvier 1995 pour tenir ce poste a 
titre provisoire et a mi-temps. Il a re~u plus tard une lettre de nomination et 
remplit ses fonctions de fa~on tres satisfaisante bien qu'il ait de nombreuses 
autres responsabilites. Son aide a ete particulierement appreciable au cours des 
deux phases de cette mission. Son travail a ce poste concerne principalement 

- la supervision des problemes administratifs de tous ordres, 
- la mercatique du LAIP aupres des industriels. 
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Son role est primordial et sa presence indispensable pendant toute la phase 
de montee en puissance du laboratoire. Quand le LAIP aura fait ses preuves, 
recrute ses clients dans l'industrie, il pourra etre decharge de ses fonctions 
a la tete du laboratoire au profit d 'un charge de laboratoire. I1 serai t 
preferable qu'il cede cette charge six mois apres le transfert dans le nouveau 
laboratoire, si celui-ci ne se fait pas trop attendre. 

Il faudra profiter alors de l'experience qu'il aura acquise pour lui donner 
un role de supervision du LAIP (entre autres fonctions) par exemple a la DIP. 

2 - Les char~es de laboratoire 

Le personnel du laboratoire est compose du Directeur designe le 26 janvier 
1995, de 2 ingen1eurs formes en France dans le cadre du pro jet et de 2 
techniciens de laboratoire qui ont pris leur fonction avant la mission du 
consultant. Ce personnel technique est tres motive et possede les connaissances 
necessaires a la mise en oeuvre des analyses necessaires. Par ailleurs, une 
formation supplementaire leur est dispensee localement par les 2 consultants, 
particulierement dans les analyses et l'HACCP. Cependant, il manque au 
laboratoire le personnel d'entretien et le personnel administratif (secretaire). 
Ce personnel pourra etre fourni plus tard. En attendant les techniciens peuvent 
assurer ce travail. 

3 - Les techniciens de laboratoire 

Mrs Kounkour et Ait Ousadan sont venus se presenter a M. El Belkacemi et au 
consultant au cours de la premiere phase de la mission de ce dernier. Ils 
apparaissaient tous les deux tres motives. Ceci s'est confirme depuis. Ils vont 
pouvoir profiter d'une formation sur place grace a Mmes Herbin et Roche. 

II - ACTIONS DU CONSULTANT 

A Travaux du consultant 

1 - Premiere phase de la mission (22 au 31 janvier 1995) 

Pendant cette periode le consultant n'a pu oeuvrer reellement que du mardi 
24 au vendredi 27 janvier, soit 4 jours ouvrables qui ont ete consacres: 

a l'audit du LAIP (Cf. partie I de ce rapport); 
au recensement des besoins supplementaires du LAIP (Cf. annexe l); 
a l 'etude du fonctionnement du laboratoire a cette fin le lundi 30 
janvier, le consultant remettait un diagramme de fonctionnement du LAIP, 
pour que le personnel forme a l'HACCP puisse entamer une etude complete; 
a demander l 'extension du pro jet de laboratoire, prevu dans le nouveau 
batiment de la Delegation Maritime d'Agadir. 

2 - Seconde phase de la mission (4 au 15 juillet 1995) 

Le consultant a ete rejoint par le 2eme consultant ONUDI (biologiste). Ils 
se sont consacres 

a un second audit (Cf. partie I de ce rapport) apres les livraisons 
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effectuees; 
au recensement des besoins subsistants du LAIP (Cf. annexe 2); 
a rendre le laboratoire presentable (elimination des emballages ainsi que 
des petits materiels et reactifs qu'on ne peut ranger par suite du manque 
de placards) ; 
a preparer la journee de presentation du LAIP (13 juillet) aux industriels; 
a conseiller diverses entreprises concernant l'instauration du plan 
d'autocontrole (HACCP); 
a mettre en oeuvre une etude HACCP complete d'une analyse, celle de l'ABVT, 
au profit du LAIP; 
a prevoir des projets de bulletin de prelevement et de compte-rendu 
d'analyses; 
a former sur place les deux techniciens ainsi que 3 personnes missionnees 
par la DIP a la pratique de l'utilisation de l'HACCP (formation rapide au 
LAIP et sur sites); 
a proceder a une revue du plan du secteur laboratoire dans le nouveau 
batiment de la Delegation Maritime d'Agadir. 

A la fin de la mission du consultant en laboratoire le consultant biologiste 
a poursuivi tous ces travaux. 

B Fonctionnement du l.AIP 

Le fonctionnement d'un laboratoire comporte deux niveaux 
- analytique, 
- administratif general. 

1 - Organisation analytique 

o Mode operatoire, materiel et reactifs 

Ainsi que l 'ont entame les charges de laboratoire, il faut que chaque 
analyse ait, sous plastique, une feuille ou deux comportant le mode operatoire 
detaille et complet de l'analyse, precede des materiels reactifs necessaires. Ce 
mode operatoire doit etre complete de toute operation necessaire pour le maintien 
de la reproductibilite, comme la preparation et la verification de tout reactif 
dont la precision est necessaire pour l 'analyse (HlS0,-0, lN pour l 'ABVT par 
exemple), ou comme la verification d'un appareil de precision (verification du 
zero de la balance). 

o Identification de tra~abilite des echantillons 

Il faut pouvoir suivre totalement tout echantillon, et pouvoir le retrouver 
par la suite. 

Un projet de bulletin de prelevement (B.P.) a ete prepare par le personnel 
du laboratoire avec !'assistance du consultant biologiste et sera imprime 
par la DIP. Ce BP doit comporter toutes indications necessaires pour que le 
resultat soit reellement utile a l'industriel. 
Un registre unique a aussi ete prepare permettant de noter toute arrivee 
d'echantillon, les analyses correspondantes a pratique, et la sortie du 
compte-rendu correspondant, ainsi qu'un resume de la conclusion emise sur 
les resultats des analyses. 
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L'archivage a aussi ete prevu apres 
faire par client' c 'est a dire que 
collationnement comportant, agrafes, 
d'analyse) correspondants. 

discussion, il a ete decide de le 
chaque client aura sa chemise de 
le BP et le CRA (compte-rendu 

La numerotation des echantillons restera la meme tout au long de son 
parcours dans le LAIP, c'est a dire : 
- numero du BP, 
- numero sur le registre, 
- numero sur les echantillons ou analyses, 
- numero sur le CRA. 

Cette pratique simple permet, en connaissant le nom du client, la date du 
prelevement et/ou le numero LAIP, de retrouver facilement a posteriori tout le 
devenir et le resultat concernant cet echantillon. 

Un projet de compte rendu d'analyses (CRA) a aussi ete prepare avec copie 
classee dans les dossiers. 

La duree du maintien dans le dossier doit correspondre au double de la duree 
de vie du produit analyse (que cela concerne la matiere premiere, le produit 
en cours ou le produit final) 
- environ 1 mois pour un produit frais, les eaux, la glace, 
- environ 2 mois pour un produit congele, 
- 2 ans pour les conserves. 

o Pratique de !'analyse (par utilisation de l'HACCP) 

Un bon nombre de regles doivent etre etablies des le demarrage du LAIP : 

1. L'echantillonnage doit etre, chaque fois que c'est possible, effectue par 
un des personnels du laboratoire. De ce fait, il faudrait que le laboratoire 
dispose d 'un vehicule, et que chacun des analystes ait une attestation 
ministerielle lui permettant d'entrer dans les installations portuaires. 

2. Une analyse doit etre menee jusqu'a son terme par le meme analyste. 

3. La regle d'or est cc vite et bien fait » ; le LAIP sera juge sur les delais. 
L'utilisation du fax pour faire parvenir les resultats est utile, mais un 
courrier doit confirmer. 

4. Pour un meilleur fonctionnement du LAIP, il serait bon que les analystes 
soient a meme de faire toutes les analyses. Un seul appareillage doit etre 
traite particulierement : le l'HPLC, utilise par un seul analyste et un 
suppleant. Hormis cette exception, la polyvalence est de regle. 

5. Le mode operatoire doi t etre ecri t. 11 est relu, avant chaque serie 
d'analyse, et suivi. 

6. Le materiel et reactifs necessaires doivent etre verifies avant d'entamer 
l'analyse correspondante. 

7. Surtout dans les debuts, les analyses doivent etre faites en double, c.a.d, 
proceder a deux prelevements a partir du meme echantillon bien homogeneise 
et faire l'analyse en parallele sur ces deux prelevements. Apres quelques 
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essais de ce type et si les resultats obtenus sont tres vo1s1ns, faire des 
analyses en double de temps a autre sur certains echantillons pour verifier 
la reproductibilite : rendre la moyenne en CRA. 

8. Au cas ou un resultat analytique chimique soit non conforme au referentiel, 
refaire l'analyse en double mais en changeant d'analyste : - les resultats 
etant proches, faire la moyenne, qui est donnee en CRA ; - si les resultats 
sont eloignes, recommencer l'analyse en revenant au premier analyste. S'il 
s'agit d'une analyse microbiologique, c'est beaucoup plus difficile : c'est 
pour cela qu'il ne faut pas hesiter a faire les analyses en double (regle 
7). 

9. Dans le cas de l'histamine, puisqu'il y a deux techniques utilisables 
(fluorimetrie et HPLC), faire les analyses par les deux methodes et comparer 
les resultats. La technique fluorimetrique est beaucoup plus facile dans sa 
mise en oeuvre : pendant les premiers temps, c'est cette analyse qui servira 
de reference. Il faut que les resultats obtenus par HPLC se rapprochent de 
ceux obtenus par fluorimetrie, avant de pouvoir en tenir compte : mais il 
faudra continuer de faire les deux analyses par les deux techniques, selon 
les besoins et les normes. 

10. Le mode d'utilisation de certains appareillages doit etre ecrit (HPLC, CPG), 
de meme que la technique de certaines operations (pesees de precision, 
homogeneisations, sterilisation). 

11. La maintenance, le nettoyage et eventuellement la desinfection (en 
microbiologie) des equipements doi vent etre definis en periodici te et 
modalite. Des contrats de maintenance devront etre etablis pour certains 
appareils avec le fournisseur. L'etalonnage des appareils de mesure doit 
etre un souci constant verifier le zero des balances et leur 
horizontalite, etalonner les pH metres et les balances, etc. 

12. Pour verifier ses resultats le LAIP doit participer a des circuits 
d, intercomparaison. Il doit devenir la reference pour les laboratoires 
d'autocontrole industriels. Mais lui-meme doit proceder a des comparaisons 
periodiques avec d'autres laboratoires tel que le laboratoire veterinaire 
d'Agadir. Le Directeur a accepte le principe de ces verifications 
periodiques. 

Gestion analytique 

Un suivi des stocks de consommable est necessaire: 
petit materiel et verrerie, 

- reactifs et milieux de culture. 

Ce suivi doit permettre de prevoir les besoins annuels pour chacun d'eux et 
de lancer des commandes groupees annuelles, toujours plus economiques, que les 
commandes parcellaires. Il est evident qu'il est impossible de prevoir exactement 
un an a l'avance les besoins exacts, ni de connaitre a l'avance l'augmentation 
OU la diminution d'une annee a l'autre. 

Une fois lance, le LAIP, ayant atteint sa vi tesse de croisiere, pourra 
es timer de fa<;on precise ses depenses analytiques annuelles. 11 est alors 
possible de proceder a une commande groupee, fondee sur les 3/4 du consommable 
utilise l'annee precedente. 
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En attendant, il n' y a qu' une regle, c 'est de sui vre ces stocks et de 
tenter de grouper les commandes en fonction des besoins. En somme, c'est beaucoup 
plus facile quand un laboratoire a un passe et done une experience, que lorsqu'il 
entame sa vie. 

Les charges de laboratoire avaient entame, des les premieres livraisons, de 
tenir un inventaire de stocks et sont tout a fait prets a suivre l'utilisation 
du consommable. Le Directeur du LAIP doit veiller ace que ce suivi soit effectue 
regulierement. 

Il faut aussi prevoir, a plus long terme, l'usure et les reparations du 
materiel (gros et petit equipement), afin d'estimer le moment ou il faudra les 
remplacer. On peut neanmoins tabler sur un amortissement de S ans au minimum, 
voire de 10 ans et plus pour d'autres (balances, microscope, autoclaves, etuves, 
homogeneiseur, fluorimetre, pHmetres). Certains appareillages plus complexes 
(HPLC,CPG) necessiteront des remplacements de detail (colonnes, vannes, 
electronique), mais devraient tenir 10 ans dans l'ensemble. Ces remplacements 
doivent etre prevus a l'avance en raison de leur cout eleve. 

Cout de !'analyse 

Des janvier, le consultant recommandai t au Directeur et au personnel 
d'entamer une etude de cout de revient de chaque analyse; elle comporte: 

couts des reactifs, milieux, petits materiel jetable, 
couts de la verrerie, des petits equipements, y compris les colonnes de CPG 
et HPLC (amortissement 1 an), 
couts des gros equipements (amortissement 10 ans sauf certaines parties de 
la CPG et de l'HPLC : amortissement 2 a S ans selon les cas), 
couts de la maintenance des equipements (contrats), 
couts des fluides (eau, butane, electricite, gaz comprimes), 
couts des produits d'entretien (locaux, vaisselle, ... ), 
couts du secretariat, ... 

Il est evident qu'il faudrait contacter des laboratoires homologues pour 
verifier la validite des estimations. Par ailleurs, il faut se rappeler qu'une 
analyse unitaire revient plus cher que la meme analyse prise au sein d'une serie. 

2 - Organisation administrative 

2.1 - Partie analytique 

Comme indique precedemment, un Directeur de laboratoire a ete designe. 
Celui-ci a des connaissances concernant le fonctionnement d'un laboratoire et 
travaille en contact direct avec les industriels. Quand le laboratoire sera rode 
et connu, il sera possible de le remplacer par un analyste qualifie et 
connaissant bien le LAIP. 

Quel qu'il soit le Directeur doit superviser les taches definies dans le 
chapitre "Organisation analytique" afin de veiller a leur execution. Il est meme 
conseille de proceder tous les mois a une revue de Direction du LAIP sur des 
points definis, par exemple: 

L' existence de modes operatoires pour chaque analyse et pour certaines 
operations et utilisations d'appareillages et leur suivi; 
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L'archivage des BP et CRA par client, ainsi que la bonne tenue du registre 
arrivee-sortie; 

La maintenance des appareils, leur etalonnage eventuel, et leur entretien 
en hon etat de proprete (fiche signaletique, fiche de maintenance, fiche 
reparation); 

La tenue du suivi des stocks de consommable. 

Il est de son role de rechercher les couts de revient aupres de laboratoires 
homologues. Concernant la signature des resultats d'analyses, cela revient a 
chaque responsable de service: Microbiologie et Biochimie-Physique. Si le 
directeur est present (eviter les delais), il doit contresigner. En cas d'absence 
du directeur les doubles des CRA lui seront montres avant archivage. 

Chaque type d'analyse doit donner lieu a l'etablissement d'une moyenne tenue 
a jour pendant 1 ou 2 ans, selon le volume d'activite, cela permet: 

de comparer les resultats analytiques obtenus quotidiennement pour verifier 
de maniere estimative leur bien-fonde; 

de comparer les resultats analytiques moyens de chaque industrie par rapport 
a la moyenne generale. 

Dans ce cas, il doit y avoir collaboration proche entre les analystes et le 
Directeur. Concernant la 2eme comparaison entre moyenne des industries et 
moyennes generales, elle peut interesser la DIP: le consultant propose qu'il n'en 
soit rien, ce serait deontologiquement critiquable. 

Il faut que les CRA du LAIP ne puissent pas etre mis en concurrence avec 
ceux des laboratoires officiels, ce qui peut tenter certains industriels. Ce 
serait anormal, le LAIP n'ayant pas un role de laboratoire de controle officiel. 
Et surtout ce serait inadmissible d'un point de vue scientifique et technique: 
sur un meme lot, l'analyse effectue au LAIP et au laboratoire officiel n'utilise 
pas le meme echantillonnage. Ainsi aucune comparaison ou opposition entre ces 
resultats n'est scientifiquement validable. Pour eviter ce probleme, tout CRA du 
LAIP doi t rappel er ce fai t: c 'est ce qui est prevu dans le pro jet de CRA 
supervise par le consultant. 

2.2 - Partie administrative 

Compte-rendu mensuel d'activites 

Il faudra rapidement une secretaire et une bureautique simple au LAIP 
(traitement de texte, photocopieuse), ainsi que des moyens d'archivage. 

Hormis la dactylographie des CRA, un document important pour la DIP, c'est 
le compte-rendu mensuel des activites du LAIP (CRMA). La tenue du registre de 
laboratoire doit faciliter l'etablissement du CRMA, ce qui est de la 
responsabilite du Directeur du LAIP. 

Budget de f onctionnement 

Lors de ses entretiens a la DIP/MP3M, le consultant ONUDI a ete tenu au 
courant de la politique que le Ministere entend mener en matiere de budget de 
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fonctionnement. Si les salaires du personnel restent a la charge du MP3M, en 
revanche les autres depenses devraient etre prises en compte progressivement par 
les industriels. 

Lors de la reunion du 13 juillet, le Directeur des Industries de la Peche 
a laisse entendre que pendant un premier temps les analyses eff ectuees seraient 
gratuites, ceci permettrait au LAIP de demontrer son efficacite et aussi de 
rechercher la methode de financement. Differentes idees ont ete emises a ce 
propos, en particulier par le Directeur du laboratoire, lequel apparait tout a 
fait qualifie pour proceder a cette etude. 

Mais en attendant, le LAIP doi t devenir une enti te ayant son budget de 
fonctionnement propre dans le but de reagir rapidement aux besoins inattendus et 
urgents. Toute conception de laboratoire aussi consciencieuse et methodique soi t
elle, n'empechera pas que se revelent a l'usage des insuffisances, des manques 
et des ratages. Cette conception ayant ete particulierement longue, parcellaire 
dans le temps et les financements, dispersee dans 1 'espace et entre les 
personnes, recele d'autant plus de germes d'insuffisances. Le consultant ONUDI 
sans chercher des excuses aces ratages potentiels, est assure de leur existence 
: il en a deja note un bon nombre, bien aide en cela par le second consultant 
ONUDI (biologiste) et par le personnel du LAIP (Cf. annexe 2). Ceux-ci en 
signalerons d'autres par la suite, c'est inevitable et previsible. 

Ainsi il faut surelever les rampes de chauffe-ballons pour l 'ABVT pour 
travailler correctement : ceci n'etait pas previsible a l'avance, il fallait 
monter les ballons specifiques pour s'en rendre compte. Un appareillage 
necessaire apparait toujours tres curieux pour des non-inities : il faut en 
effet un seche cheveux electrique pour la revelation des CCM; c'est curieux, 
ma is c 'est ce que l 'on fai t de plus pratique ; c 'est pourtant toujours 
considere comme un appareil non scientifique ... 

Il faut aussi mettre en route le secretariat, avoir du papier, des imprimes, 
des stylos, des registres, des fiches de stocks, des fiches vierges, ... 

Enfin le travail sur le cout des analyses effectue au LAIP, compare a1. -
COUtS deS laboratoireS homologUeS permettra d I etablir Un budget (recetteS
depenSeS) previsionnel. . . dans deux ans. Auparavant il faudra parer au plus 
presse, en faisant en sorte que le systeme adopte soit le plus simple, le plus 
souple possible pour permettre des reactions rapides. L'experience du consultant 
lui permet d'affirmer que le meilleur systeme est la gestion autonome complete. 

Approvisionnements 

Ce sujet a ete en grande partie traite dans la partie precedente (gestion 
analytique): seule prec1s1on supplementaire, les commandes sont de la 
responsabilite du Directeur, sur propositions des charges de laboratoire. 

Un probleme reste crucial, ce sont les delais de livraison: il faut en tenir 
compte pour faire les commandes a temps. Il ne faut a aucun moment que le LAIP 
ne puisse faire l'une ou l'autre des analyses par rupture de stock en consommable 
necessaire. 

Gestion et developpement du laboratoire 

Ceci est le travail du Directeur, avec le soutien de la DIP. Le 13 juillet 
le consultant ONUDI (biologiste) a fait un expose des missions qui peuvent etre 
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confiees au LAIP. Ces missions doivent etre confirmees par la DIP et publiees 
afin que tous les industriels soient tenus au courant. Apres cette action, le 
Directeur pourra travailler afin de developper le nombre des entreprises clientes 
du LAIP. 

Il faut bien faire comprendre aux industriels que pour l'agrement U.E. de 
Juin 1996, le LAIP peut leur permettre de ne pas faire les frais d'un laboratoire 
interne, mais il faut pouvoir prouver aux inspecteurs de l'U.E. que les analyses 
necessaires et prevues par le programme d'autocontr6le (HACCP) sont bien 
effectuees au LAIP, la trace est gardee dans les dossiers et/ou sur registre. Ce 
peut etre un moyen d'amener les industries a s'abonner au LAIP. 

Mais il n'y a pas qu'Agadir, il y a d'autres localisations. Il faut un 
vehicule pour aller chercher les echantillons. Si cela ne suffit pas, il faut que 
le personnel des entreprises soit forme a l'echantillonnage et a leur transport. 
Bref, il faut un flux constant et regulier d'analyses. 

Dans les debuts du LAIP, il va falloir que le personnel trouve ses marques, 
se forge des habitudes. Il deviendra de plus en plus performant. Le consultant 
ONUDI (biologiste) prevoit pour le demarrage de la Microbiologie un volume de 
vingt analyses par semaine. Le volume previsionnel et les possibilites 
augmenteront avec !'experience de l'outil-LAIP. 

Les demarches en gestion du Directeur doivent tenir compte des possibilites 
du LAIP et de leur evolution. 

2.3 - Conclusion 

Ce chapitre " Fonctionnement du laboratoire » est con~u pour servir de guide 
au bon demarrage du LAIP. Ce sont des conseils qui devront etre adaptes au fur 
et a mesure de l'evolution du LAIP. S'il doit etre fait un jour un arrete OU 

circulaire au niveau ministeriel sur le fonctionnement du laboratoire, il faut 
attendre qu'il ait atteint sa vitesse de croisiere et que le Directeur actuel ait 
lui-meme suffisamment d'experience pour contribuer a l'elaboration d'un contenu 
approprie pour ce texte. 

C H.A.C.C.P. 

Cette methode doit etre mise en oeuvre, selon les directives U.E. dans 
toutes les entreprises de production de denrees alimentaires destinees a la 
consommation humaine. Son objectif est de definir un plan, un programme 
d' autocontr6le sur chaque filiere. Ceci veut dire que les fournisseurs de 
matieres premieres sont directement concernes et en particulier pour la filiere 
halieutique, les armateurs et les mareyeurs. S'agissant des industriels de la 
peche, uncertain nombre ont entame ce travail. 

1 - liACCP en Entreprises 

Il faut que le LAIP et son personnel puissent aider les entreprises 
(industries, mais aussi armement et mareyages). En fait, le Directeur et les deux 
charges de laboratoire avaient deja re~u une formation theorique en France. Les 
deux consultants ONUDI ont en outre dispense localement une formation theorique 
courte aux deux techniciens et aux trois personnes envoyees par la DIP. 
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Trois entreprises ayant entame ce travail ont ete visitees. Les resultats 
des visites ont ete confirmes. Les visites ont permis de tirer les conclusions 
suivantes: 

L'animateur-qualite travaille seul et c'est anormal, il faut une equipe de 
trois a cinq personnes comportant: 

o l'animateur-qualite; 
o un representant de la gestion; 
o un representant de la production, et eventuellement un representant de la 

Direction, le chef de laboratoire d'autocontrole. 

La Direction soutient ce proj' mais n'en voit pas l'interet complet: ce 
n'est qu'une necessite hygienique de plus. En fait bien menee, la methode 
HACCP doit amener une meilleure prevention pour permettre de diminuer les 
couts d'analyse d'autocontrole. Certes, l'HACCP-salubrite est rendu 
necessaire, mais on peut faire l'HACCP complet pour eliminer OU diminuer les 
couts de non-qualite, ce qui revient a une baisse du cout de revient 
(competitivite ou/et benefices ameliores). Mais l'HACCP permet aussi de 
verifier la bonne organisation des services administratifs, comptables
financiers, commerciaux, etc. Ces precisions doivent amener la Direction a 
mieux comprendre et suivre l'action qualite. 

La methode HACCP n'est pas menee de fa~on suffisamment approfondie pour 
qu'elle ait un interet reel. Les consultants ONUDI ont montre comment il 
fallait proceder et ont ete compris dans !'ensemble. Le consultant 
biologiste, avec l'aide du personnel du LAIP, va pouvoir continuer cette 
action, que reprendra le troisieme consultant (chimiste), et suivre 
!'evolution des travaux. En suivant les trois experts, le personnel du LAIP 
se forme a la pratique sur le terrain. Ils sera a meme de poursuivre seuls. 

2 - IiACCP au LAIP 

Un laboratoire est une prestation de services, hormis en microbiologie ou 
!'hygiene des manipulations est primordiale, celle-ci est tout a fait secondaire 
en biochimie-physique. Pourtant on a utilise l'HACCP pour prevoir toutes les non
qual i tes potentielles a prevenir pour une analyse d 'ABVT. De meme avant son 
depart en janvier le consultant avait fabrique un diagramme du fonctionnement du 
laboratoire afin que le personnel puisse mener une etude HACCP, afin d'organiser, 
de conduire au mieux leur laboratoire. 

3 - ttACCP a la DIP 

Les trois personnes missionnees par la DIP n'ont pu beneficier de toute 
!'attention que le consultant ONUDI (expert en laboratoire) aurait aime leur 
consacrer. Mais son sejour etait court et les taches multiples. Neanmoins leur 
sejour leur a permis de mieux apprehender la pratique de l'HACCP. Le consultant 
ONUDI les a invites a revenir pendant le sejour du consultant (biologiste) afin 
qu'elles puissent voir !'evolution du travail des entreprises. 

4 - Conclusion 

La mise en oeuvre de l'HACCP avec l'aide du personnel du LAIP peut et doit 
etre un excellent moyen pour attirer les industriels a faire proceder a des 
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faut aussi se mefier d 'un exces d, absence du 
si les echantillons arri vent en quanti te: la 
l'analyse. 

De toute maniere apres le lancement de l'utilisation de la methode dans une 
entreprise qui peut demander deux demi-journees, il faut ensuite programmer une 
visite mensuelle jusqu'a ce que cela ne soit plus utile. 

D MISSIONS DU I.AIP (journee du 13 juillet 1995) 

Cette journee sous la presidence du Directeur des Industries de la Peche 
avait pour but principal d'annoncer a la FIPROMER le demarrage du LAIP. Par la 
meme occasion, la DIP a desire que l'on parle a nouveau de l'HACCP, ce qu'ont 
fait un expert marocain et les deux consultants ONUDI qui ont etalement expose 
les missions du LAIP: 

Analyses en vue d 'une assistance aux industries de la peche: c 'est la 
mission primordiale du LAIP (la liste des possibilites du LAIP a ete 
donnee); 

Aide aux laboratoires d'autocontrole industriels (LACI), pour 
l 'etablissement d 'un reseau d' intercomparaison, par exemple. Il s 'agit aussi 
d'une aide technique pour les industries voulant installer un nouveau LACI 
ou completer un LACI existant: cette aide peut se faire pour: 

0 etablir le plan d'installation du laboratoire; 
o mettre au point la liste des materiels et reactifs necessaires; 
0 recommander les methodes a utiliser; 

Formation-sensibilisation 

0 des personnels de fabrication a l'hygiene; 
0 des personnels de laboratoire a la pratique de l'analyse; 
o a l'HACCP; 

Assistance aux entreprises pour l'etablissement d'un plan d'autocontrole 
(HACCP). Les personnels du LAIP sont capables d 'aider les animateurs qualite 
a deborder du HACCP-Hygiene pour un HACCP plus complet de la fabrication, 
ainsi que pour un HACCP des services administratifs. 

Cette journee a permis au Directeur des Industries de la Peche, appuye par 
les consultants, de bien reaffirmer que le LAIP est bien comme son nom l'indique, 
un Laboratoire d'Assistance aux Industries de la Peche. 

E AVENIR DU LAIP 

1 Avenir a court terme 

Get avenir sera ce qu'en feront les personnels actuellement presents; le 
remplacement d'un des ingenieurs, si son depart se confirme, doit etre rapide et 
il faut choisir une personne dont on soit sure qu'elle restera a Agadir quelques 
annees et qu'elle a bien la formation adequate. 



19 

Il faut que le personnel soit interesse, voire passionne, par la reussite 
de leur instrument de travail. L'un des moyens non negligeables est 
l'interessement pecuniaire, du personnel d'entretien au Directeur. 

Il faut que le laboratoire ai t les moyens de ses ambitions: personnel 
d'entretien, secretaire, bureautique, vehicule. Mais il faut aussi prevoir que 
le travail se developpe et qu'il faudra renforcer le personnel d'analyse. 

2 - Pro&ramme de relance (ONUDI) 

Le consultant ONUDI regrette qu'il n'ait pu etre possible de doter d'emblee 
le LAIP de toutes les possibilites necessaires : 

- analyse des metaux lourds (spectrophotometre d'absorption atomique), 
- analyse des saumures, du sel, 
- dosage des protides, 
- dosage des lipides, 
- extrait sec pour les farines, 
- analyse biologique des toxines (animalerie). 

Si le LAIP fait rapidement ses preuves, il faut envisager rapidement de 
lancer un nouveau programme pour permettre a ce laboratoire de pouvoir proceder 
a toute la panoplie des analyses possibles. 

3 - Les futurs locaux du I.AIP 

Des sa conception en 1990, les locaux actuels dans l' ITPM etaient consideres 
comme provisoires. Grace a l'actiondu Delegue Maritime d'Agadir, les observation 
du consultant ONUDI a ce sujet en janvier 1995 ont ete prises en compte. En 
effet, le nouveau batiment de la Delegation Maritime sortait alors de terre et 
on avait prevu un laboratoire de moins de 50 m2

: Le consultant ONUDI alors a 
regrette qu'on n'envisage pas le transfert du LAIP, mais en ce cas, il fallait 
environ 200 m2

• Le Delegue Maritime a saisi la balle au bond et realise le 
souhait exprime. Le consultant ONUDI a pu visiter le 8 juillet le futur 
laboratoire qui en est aux gros oeuvres, puis rencontrer l'architecte le 12 et 
le 14 juillet pour mettre au point avec le 2eme consultant ONUDI et le Directeur 
du LAIP un plan definitif et detaille. L'architecte doit redessiner le plan et 
en remettre deux copies au LAIP et au consultant ONUDI pour avis. 

Dans ces nouveaux locaux le consultant ONUDI a meme prevu !'emplacement du 
spectrophotometre d 'absorption atomique et l 'environnement necessaire a son 
installation. 

CONCLUSION 

Le consultant ONUDI a fini sa mission et quitte Agadir et le LAIP assure que 
ce laboratoire va maintenant pouvoir faire ses preuves. Il reste certes des 
problemes a resoudre, mais la DIP/MP3M semble bien decidee, de meme que le 
personnel du LAIP, il faut qu'une confiance mutuelle aplanisse les difficultes. 

Une ombre ace tableau, c'est la demande de mutation de l'un des charges de 
laboratoire, Chef du Service de Microbiologie, qu'il faut remplacer dans les plus 
brefs delais. 
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Le consultant ONUDI est tres optimiste pour le LAIP, d' autant que deux 
consultants ONUDI (biologiste et chimiste) vont encore oeuvrer, etant deja en 
place. Il l'est pour l'avenir en prevoyant que, le LAIP ayant fait ses preuves, 
la DIP pourra lancer aupres de l 'ONUDI un projet pour renforcer le LAIP en 
materiels scientifiques et peut-etre la formation de nouveaux techniciens qui 
viendront renforcer l'equipe actuelle. 

Par ailleurs, le laboratoire provisoire devrait rapidement faire place a un 
laboratoire definitif dans les batiments nouveaux de la Delegation Maritime 
d'Agadir. 

Le consultant ONUDI est conscient de laisser un laboratoire viable, 
probablement encore imparfait, mais que le personnel du LAIP devrait rapidement 
rendre performant. 

RECOMMANDATIONS 

1 - Pour la DIP/MP3M 

Toute conception de laboratoire, aussi consciencieuse et methodique soit
elle, n'empechera pas que se revelent a l'usage des insuffisances et des 
ratages. Cette presente conception, ayant ete particulierement longue, 
parcellaire dans le temps et le financement, dispersee dans l'espace et 
entre les personnes, recele d'autant plus de germes d'insuffisances. Ceci 
explique qu'il existe encore des besoins a satisfaire (annexe 2), d'autant 
que le dernier financement de l 'ONUDI ne pouvait tout couvrir, tant en 
infrastructure' installation, petit materiel' reactifs' que milieux de 
culture. 

Il faudrait prevoir un secretariat avec une secretaire, de l'equipement de 
bureau (traitement de textes, photocopieuse), des moyens propres de 
communication (telephone et surtout fax) et des imprimes (bulletin de 
prelevements, comptes-rendus d'analyse), du petit materiel de bureau. 

En attendant des moyens de financement definitifs, il faudrait un budget de 
fonctionnement propre au LAIP. 

Le fournisseur des equipements de laboratoire doit venir mettre en route les 
principaux appareillages du LAIP, en esperant qu' elle accepter a de les 
garantir, alors que beaucoup sont en place depuis plus de 3 ans. 

Il faut absolument prevoir l'entretien du laboratoire: 

o soit forcer l'ITPM a faire le necessaire, et correctement 
o soit donner des moyens propres au LAIP, en personnel et materiels. 

Il faut continuer a pousser l'action HACCP aupres des industriels: c'est une 
des missions du LAIP, mais c'est aussi un bon moyen de recruter des clients 
pour le laboratoire. 

Si le depart du responsable des analyses microbiologiques se confirme, il 
faut absolument et rapidement lui trouver un rempla~ant. 

Il faudrait prevoir un vehicule pour aller faire les prelevements a Agadir 
et ailleurs. 
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Si, comme l'espere le consultant ONUDI, le LAIP demontre son efficacite, il 
faudra prevoir un 2eme projet LAIP, de recompletement en materiel, methode 
et formation. 

Un laboratoire definitif se prepare: Le consultant ONUDI fait toute 
confiance au personnel actuel pour suivre de pres les travaux. 

Le consultant ONUDI recommande a la DIP de manifester a tout le personnel 
du LAIP sa satisfaction, sa confiance et ses encouragements au moment du 
demarrage du laboratoire. Il remercie le Delegue Maritime d'Agadir pour son 
action en faveur du nouveau laboratoire. 

Le consultant ONUDI recommande enfin d'examiner la creation d'un comite 
d'industriels qui suivrait et accompagnerait l'evolution du LAIP, aux cotes 
de la DIP/MP3M. 

2 - Pour l'ONUDI 

Le consultant ONUDI recommande d'assurer un suivi du laboratoire et l'aide 
a se renforcer pour pouvoir effectuer toute la gamme des analyses necessaires. 
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ANNEXE 1 

Liste des besoins du LAIP (fin janvier 1995) 

Al MICROBIOLOGIE 

1 - Eguipement 

- Armoire de 400 a 500 I pour incubation de conserves a 55°C ............ . 1 

2 - Petit eguipement - verrerie 

- Bees Meeker...................................................................................... 2 
- Tubes a essais avec bouchon a vis (16 x 160) .. .. . . .. . .. .. .. . . .. . . .. . .. .. .. .. .. . .. 100 
- Tubes a essais avec bouchon a vis 18 x 180) . .. . . .. .. . .. ... ... ... . .. .. . . . . . .. .. . .. 50 
- Tubes a Hemolyse avec bouchon a vis................................................ 100 
- Flacons en verre avec bouchon a vis de 250 ml................................... 50 
- Flacons en verre avec bouchon a vis de 500 ml................................... 20 
- Cloches de Durham............................................................................ 100 
- Tubes en verre pour etirer les pipettes Pasteurs .. .. .. .. .. .. . .. . .. . .. . . . .. . . . . . .. . 100 
- Tri-pied en Polyethylene d' 11 . . . . . . . . .. .. .. .. .. .. . . .. . . .. .. .. .. .. . . .. . .. .. . .. . . .... . .. . ... Io 
- Erlenmayers en verre avec bouchon a vis de 250 ml .. . . . .. . .. .. . .. . . .. .. .. .. . 20 
- Rouleaux de Papier aluminium . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . I 0 
- Rouleau de Papier Parafilm . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 4 
- Papier Absorbant (essuie-main) a usage unique.................................. 10 
- Seringues graduees de 10 ml . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . 1 O 
- Sacs en plastique pour autoclavage des boites de Petri . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 1 000 
- Bacs a eau de javel en polyethylene 325 x 190 x 75 mm..................... 2 
- Marqueurs Indelebiles........................................................................ 4 
- Scalpels Inoxydables . .. . . . . . . . .. . .. . . . . . . .. . .. . . . . . . . . .. . .. . . . . . . . . . . .. . .. . . . . . . . .. . . . .. . . . . .. 2 
- Paires de ciseaux Inoxydables . . . . . . . . . . . . . .. .. . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2 
- Couteaux d 'ecalleur (pour ouverture des Huitres) .. .. . .. . .. . . .. .. . . . . . . . .. .. .. . 2 
- Plateaux............................................................................................. 4 
- Poincon pour prelevement sterile dans les boites . . . . .. . .. . .. .. .. .. .. . . .. . . .. . . .. 2 
- Anses d' ensemencement avec Filament en platine............................... 10 
- Masques de Protection ....................................................................... 5 boites de 100 
- HuiJe de Paraffine .. .. . . . . .. .. .. .. . .. . .. . . .. .. . .. . .. . .. . .. . .. . .. . . .. .. . .. . .. .. .. . . .. . . .. .. .. .. .. 1 L 
- Flacons compte-gouttes . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . .. . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . 4 
- Portoirs pour tubes a Hemolyse . .. . .. .. . .. .. .. . .. .. . . .. . .. .. . .. . .. . . .. . .. . .. . .. .. . .. . . .. 4 
- T etines pour pipettes Pasteur . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . I 0 
- Minuteries . . . . . . .. . . . . . . . . .. . . . .. . . . . . . . . .. . . . .. . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2 
- Trompes a vide avec robinets adaptables............................................ 4 
- Poubelles de PaiHasse......................................................................... 4 
- Sacs en Plastique pour poubelle . . . . . .. . .. . . . . .. . . . . . . . . . . .. .. .. .. . . . . .. . .. .. . . . . . .. .. .. . 5 x 100 U 
- Savon aseptique................................................................................. 10 L 
- Eau de javel ...................................................................................... 10 L 
- Ecouvillons pour tube a Hemolyse .. .. . . . .. . .. .. .. .. . .. .. . .. .. . . . .. .. . . .. .. .. .. .. . .. . .. 4 
- Ecouvillons pour tube a essai .. . . . . . . .. . . . . . . . .. . .. . .. . .. . .. . .. .. .. .. . . . .. . .. . . . . . . . . .. . .. 4 
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3 - Milieux et reactifs 

- Eau peptonee .................................................................................... . 
-PCA ................................................................................................. . 
-DCL ................................................................................................. . 
- Galerie Api ( colifonnes totaux) ......................................................... . 
- Coffiet pour coloration de Gram ....................................................... . 
- Test oxydase (colifonnes totaux) ...................................................... . 
-BLBVB ............................................................................................ . 
- Reactifs de Kovacs ........................................................................... . 
- Baird Parker ..................................................................................... . 
- Tellurite ............................................................................................ . 
- Jaune d'oeuf ..................................................................................... . 
- Test thennonuclease (Staph.) ............................................................ . 
- Test coagulase .................................................................................. . 
- Milieu de Rothe ................................................................................ . 
- Milieu de Lit sky ................................................................................ . 
- Gelose de Slanetz ............................................................................. . 
- Milieu Hektoen ................................................................................. . 
- Bouillon Rapaport ............................................................................ . 
- Bouillon Selenite ............................................................................... . 
- Test uree-indole ................................................................................ . 
- TCBS (Vibrio) .................................................................................. . 
- Listeria selectif agar .......................................................................... . 
- Bouillon d, enrichissement pour Listeria ............................................. . 
- Galerie Api Listeria, avec reactif ....................................................... . 
- Eau oxygenee ................................................................................... . 
- Etalon pH 4,5 ................................................................................... . 
- Etalon pH 7,0 ................................................................................... . 

Bl BIOCBIMIE - PHYSIQUE 

1 - Eguipement 

- Centrifugeuse (max. 30 000 tr/mn) avec 3 types de rotors: .............. . 
. etoile avec 4 nacelles ( 4 x 15 ml) compatible avec tubes de 

15 ml, diametre 17, 7 mm, hauteur 100 mm 
. etoile universelle avec 4 nacelles 
. rotor angulaire (24 x 15 ml) pour tubes 17, 7 x 105 mm 

- Hotte d, extraction ( sorbonne) ........................................................... . 
- Bains a Ultrasons avec minuterie (pour nettoyage) 5,5 1 .................... . 
- Statifs a tige excentree, socle fonte Nonnalab 16318 ......................... . 
- Noix universelles de serrage Nonnalab 16329 ................................... . 
- Pinces de serrage a machoires en alliage 15 a 65 mm Normalab 16252 
- Supports-verins, acier inox, tablette 200 x 200 mm ........................... . 
- Rampe de 6 chauffe-ballons 500 ml ................................................... . 

2 x 500 g 
2 x 500 g 
3 x 500 g 

100 
4 

10 
2 x 500 g 

2 x 100 ml 
2 x 500 g 

250 g 
250 g 

IO 
IO 

2 x 500 g 
2 x 500 g 
2 x 500 g 
2 x 500 g 
2 x 500 g 
2 x 500 g 

10 
2 x 500 g 
2 x 500 g 
2 x 500 g 

50 
10 l 

6 
6 

1 

1 
1 
3 

10 
10 
4 
1 
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2 - Petit equipement - verrerie 

- Micropipettes de 10 micro) (coftfets de 100)...................................... 2 
- Tubes a centrifuger cylindrique de 50 ml . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 12 
- Colonnes de verre 150 x 9 mm munies d'un robinet 

et d'un reservoir de 250 ml................................................................ 3 
- Colonnes RPC 18,5 micro.m, 25 cm x 4 mm avec precolonne . . . . . . . . . . . . 3 
- Tubes a essais en verre, 6 ml . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 100 
- Refrigerants, longueur 300 ml, a boules, rodage conique femelle 

NS 29-2/32 Fortuna.......................................................................... 6 
- Bouteilles en verre fume a vis, 1 1....................................................... 5 
- Bouteilles en verre fume a vis, 0,5 1.................................................... 5 
- Soxhlets comp let avec refrigerants a boule......................................... 6 
- Seche-cheveux................................................................................... 1 
- Plaques ou feuilles d'aluminium recouverts de gel 

de silice 60, pretes a l'emploi............................................................. 100 
- Gants fins en latex, talques................................................................. 100 
- Raccords en polypropylene, en T . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 4 
- Raccords en polypropylene, en croix.................................................. 4 
- Robinets, col de cygne, eau froide, vissage pour trompe a vide........... 4 
- Supports metalliques, 24 trous, 150 x 100 mm................................... 4 
- Trousse de dissection en acier-chrome ............................................... 2 
- Poubelles a pied avec sacs plastiques.................................................. 2 
- Poubelle collective en matiere plastique avec sac-poubelles . . . . . . . . . . . . . . . . 1 
- Essuie-mains en feuille jetable (type Sopalin) en paquets .. . .. ... . .. ... ... ... 20 
- Rouleaux de papier aluminium . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 4 
- Spatules doubles en acier inox, 150 mm ( extremite A carree 

5 x 27 mm; extremite B arrondie 5 x 27 mm)..................................... 3 
- Filtre 5 microns (minisart de Sartorius) rame...................................... 1 
- Filtre n° 127 Durieux, rame... ... ... ... ... ... ... ... ... ... ...... .. . ... .. . ... ... ... .. . .. . .. . . 1 
- Rouleaux de parafilm . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2 
- Pinces de Mohr pour tubes, ouverture 60 mm . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 20 
- Colliers de serrage pour tuyaux souples, acier inox, largeur 8 mm, 

ouverture 8 a 16 mm.......................................................................... 15 
- Filtre Whatman n° 2 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 500 
- Ecouvillons a brosse en soie pour burette........................................... 2 
- Ecouvillons a brosse en soie pour eprouvette . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2 
- Ecouvillons a brosse en nylon, souples, flexibles, manches en 

caoutchouc recouvert de PVC........................................................... 4 
- Marqueurs indelebiles noirs................................................................ 4 
- Tuyaux en caoutchouc moules pour eau............................................. 50 m 
- Gants en latex sur jersey avec manchette (paires) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 4 
- Ouvre-boite electrique . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 1 
- Cisaille type secateur CARNAUD...................................................... 2 
- Pince CARN AUD a decouper............................................................ 2 
- Jauge de serti CARN AUD . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2 
- Micrometre pour mesure d'epaisseur du serti CARNAUD ................. 1 
- Comparateur CARN AUD pour mesure de profondeur de cuvette . . . . . . 1 
- Palmer............................................................................................... 1 
- Cartouches poreuses d'extraction pour Soxhlet.................................. 100 



25 

3 - Reactifs 

- Ether de petrole . . . . . .. .. .. .. .. .. .. .. .. .. .. .. .. . .. .. . . . . .. . . . .. .. .. . .. . . . . . . .. . . . . . . .. . .. . . . . .. . . 5 I 
- Acide nitrique RP . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . I I 
- Ninhydrine......................................................................................... 50 g 
- Titrisol pH 7 et pH 4,5 ... ... ...... ...... ... ... .. ... ... ... ................. ... ... ... ..... ... .. 6 
- Resine Amberlite CG- 50 type 1 ; 75 a 100 microns.......................... 100 g 
- Acetate de sodium anhydre . . . . . . . . .. . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . I kg 
- Acide acetique glacial . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . .. . . . . . . . . . . .. .. . .. . .. . . . . . . . . 1 I 
- Dipotassium hydrogenophosphate pur................................................ 2 kg 
- Putrescine P.A (dichlorhydrate) ......................................................... 20 g 
- Cadaverine P.A (dichlorhydrate) ........................................................ 5 g 
- Graisse pour rodage VOLT ALEF...................................................... 100 g 
- Desinfectant pour paillasse ASPHENE............................................... 20 I 
- Thiosulfate de sodium........................................................................ 1 kg 
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ANNEXE2 

Liste des besoins subsistants du LAIP (juillet 1995) 
(Les besoins marques * soot urgents : so it non livres, soit inadaptations) 

Al MICROBIOLOGIE 

1 - Eguipement 

- Armoire d'incubation 5001 (+55°C)............................................... I 
- Seringues graduees 10 ml............................................................... 1 O 

* - Sacs en plastique pour autoclavage des boites de Petri.................... 1 000 
* -Bae pour eau de javel en polyethylene 325 x 190 x 75 mm.............. 2 

- Plateaux . . . . .. . . . . . . . . . . .. . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . .. . .. . . . . . . . . . . . . 4 

2 - Milieux - Reactifs 

* -T ellurite ........................................................................................ . 
* -Milieu TSN (denombrement des ASR) .......................................... . 
* -Milieu de Litsky ( streptocoques) ................................................... . * . .. . . - Bouillon de Fraser, OXOID-CH895 (L1stena) ............................... . 
* -Bouillon d'enrichissement BLEB, OXOID-CH897 (Listeria) ......... . 
* - Supplement selectif pour enrichissement SR 141 E (Listeria) .......... . 
* -Milieu de Baird-Parker Solide pour denombrement de 

staphylocoques (selon methode NF V 08-014) ............................... . 
* -Milieu Desoxycholate lactose solide .............................................. . 

Bl BIOCHIMIE-PHYSIOUE 

1 - Equipement 

- Seche-cheveux .............................................................................. . 
- Micropipettes de 10 microlitres (coffiet de 100) ............................ . 
- Plaques d'aluminium recouvertes de gel de silice 60 ...................... . 

* -Portoir metallique pour tubes a hemolyse ...................................... . 
* -Papi er filtre pour analyses de routines ............................................ . 
* - Laine de verre ............................................................................... . 
* -Filtre 5 microns (minisart de Sartorius), rame ................................ . 
* -Filtre n° 127 Durieux, rame ........................................................... . 
* - Colliers de serrage, acier inox, longueur 8 mm, ouverture 8-16 mm20 

- Ecouvillons a brosse en nylon, souples, manche en caoutchouc 
recouvert de PVC ........................................................................ . 

* - Noix: universelles de serrage .......................................................... . 
* -Pinces de serrage a machoires en alliage ........................................ . 
* - Stratifs a tige excentree 300 x 150 mm .......................................... . 
* Pin . . . - ces serre-Jotnts comques ........................................................... . 

- Soxhlets complet avec refiigerant a eau ......................................... . 
- Cartouches poreuses d'extraction pour Soxhlet ............................. . 
- Rampe de 6 chauffe-ballons (ou 2 x 3) pour ballons de 500 ml ....... . 

**- Supports verin acier inox, tablette 200 x 200 mm .......................... . 
(ou a defaut tablette en bois pour soulever les chauffe-ballons) 

* -Bouteilles en verre fume a vis I I .................................................. .. 

250 g 
2 x 500 g 
2 x 500 g 
2 x 500 g 
2 x 500 g 
2 x 500 g 

2 x 500 g 
2 x 500 g 

1 
2 

100 
I 

1 000 
1 kg 

1 
1 

4 
5 
5 
3 
6 
6 

100 
1 
4 

5 
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* - Transfonnateur Model 09-lOV input 220V, output 9 V 
avec 5 connecteurs adaptes a tout appareil .................................... . 

**- Raccord unique (verre OU metal) a fabriquer, pennettant de reunir 
I' ' . d' d 3 'fri ' evacuat10n eau es re gerants ............................................. . 

- Ouvre-bo1te electrique ................................................................... . 
- Jauge de serti Carnaud .................................................................. . 
- Micrometre Carnaud pour mesurer l' epaisseur du serti .................. . 
- Comparateur Carnaud pour mesurer la profondeur de cuvette ....... . 
- Palmer ........................................................................................... . 

* - Micropipettes automatiques 100 micro litres reglables 
avec 1 000 embouts adequats ........................................................ . 

- Poires avec reservoir de decompression a filet ............................... . 
* - Bae a ultrasons (petit) pour le nettoyage du frite (HPLC) .............. . 

2 - Reactifs 
- Ether de petrole ............................................................................ . 
- Ether ethylique .............................................................................. . 

* - Acide trichloracetique ................................................................... . 
**- Titrisol pH7 et 4,5 ......................................................................... . 
* - Permanganate de potassium ........................................................... . 
* - Bichromate de potassium .............................................................. . 

Cl HYGIENE ET SECURITE 

**- Poubelle de 101, commande au pied, en plastique .......................... . 
**- Sacs poubelle de 10 l, en plastique etanche (paquet de 100) ........... . 
* - Essuie-mains en feuilles jetables (type Sopalin) paquet.. ................. . 
* *- Desinfectant pour sols, paillasses ASPHENE ................................ . 
** L d . I . ' I . 1 - unettes e protection contre a pouss1ere et es part1cu es ............ . * Masq . ., ' . - ues anttpouss1ere a usage uruque ........................................... . 
* * - Blouses blanches ........................................................................... . 
**-Eau de javel .................................................................................. . 
**- Savon aseptique avec distributeur (2) ............................................ . 
**-Materiel pour le nettoyage des sols, des paillasses, materiel, 

et vaisselle (a faire preciser par le personnel du LAIP) 

D/ AUTRES BESOINS 

1 

2 
1 
2 
1 
1 
1 

2 
3 
1 

5 1 
5 1 

15 kg 
6 

1 kg 
1 kg 

6 
4 

20 
20 l 

2 
100 

10 
20 l 
5 1 

* - Traitement de texte . . . . . .. . .. . . . .. . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . .. . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . 1 
* - Photocopieuse................................................................................ 1 

- Fax................................................................................................. 1 
* - Imprimes bulletin de Prelevement et Compte-rendu d' Analyses ..... . 

- Classeur avec pochettes plastifiees.................................................. 4 
* - Marqueurs indelebiles noirs (gros : 5, fin : 5). .. ... .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . I 0 

- Etiquettes autocollantes en papier plastifie 12 x 19 ......................... I 000 
- Etiquettes autocollantes en papier plastifie 12 x 44 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 1 000 

* - Tuyaux en caoutchouc moule pour eau........................................... 20 m 
**- Tabourets de laboratoire ................................................................ 6 

- Rallonges electriques : 
- fit electrique . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 20 m 
- prises males................................................................................ 4 
- prises femelles............................................................................ 4 
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Annexe 3 

COMMENTAIRE DU RESPONSABLE DU PROJET A L'ONUDI 

La mission de M. J.P. Chevrier est la premiere d'une serie de missions 
d'experts de haut niveau destinees a mettre definitivement le laboratoire 
d'Agadir sur les rails. 

Le consultant ONUDI a permis de mettre le point et de faire des 
recommandations qui ont ete decisives pour la suite notamment en ce qui 
concerne le role de cet outil technique pour le developpement de l'HACCP au 
niveau des entreprises industrielles. 


